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Un comité ad hoc pour une théologie palestinienne de libération a été constitué en 1989 pour formuler, sur un plan pratique, une telle théologie. Au plan pastoral, un certain nombre de membres du clergé palestinien travaillaient déjà avec la population à la base ; ils étaient attentifs à leurs plaintes. Ils ont éprouvé le besoin de leur venir en aide en apportant des réponses non seulement à leurs souffrances physiques mais en prenant aussi en compte la façon dont ces souffrances étaient aggravées par l’introduction d’éléments religieux dans le conflit politique. La population demandait : « Où est Dieu dans tout cela ? Pourquoi Dieu permet-il la confiscation de notre terre ? Pourquoi Dieu permet-il l’occupation et l’oppression de notre peuple ? » Il nous fallait élaborer une théologie palestinienne de libération comme réponse pastorale à  quantité de questions de ce genre. En outre, nombre de chrétiens palestiniens voulaient rejeter la Bible, en particulier l’Ancien Testament que l’on utilisait pour justifier leurs souffrances. Pourtant, en tant que chrétiens, la Bible est essentielle à notre foi ; il fallait donc trouver dans la Bible le Dieu de justice, le Dieu qui se préoccupe de l’opprimé, qui se préoccupe des palestiniens qui sont les opprimés de cette terre. 



Un comité de dix théologiens, clercs et laïcs, se sont rassemblés pour réfléchir aux modalités selon lesquelles cette théologie pourrait être élaborée et partagée avec des confrères chrétiens palestiniens. Ils décidèrent d’organiser une conférence internationale afin de situer la théologie palestinienne de libération dans le contexte des autres théologies de libération de par le monde. Plusieurs groupes de travail locaux se sont réunis pour formuler des idées et préparer des gens à participer activement à cette conférence. 



En mars 1990 la conférence s’est tenue à l’Institut Œcuménique Tantur qui se situe entre Jérusalem et Bethléem. Les thèmes de la conférence étaient : la réalité palestinienne ; l’identité chrétienne palestinienne ; pouvoir, justice et Bible ; femmes, foi et intifada ; les réponses internationales à la recherche d’une théologie palestinienne. Les thèmes des groupes de travail étaient : chrétiens de Terre Sainte et survie ; revendication de notre identité et comment nous la définissons ; justice biblique, loi et occupation ; l’intifada, la non-violence et la Bible ; les femmes dans l’intifada et dans les Églises ; divers exposés par des théologiens de la libération des États Unis, d’Irlande et des Philippines. Une équipe de rédaction comprenant le théologien de la libération palestinien Naïm Stifan Ateek, le théologien juif américain Marc Ellis et la théologienne américaine Rosemary Radford Ruether rassemblèrent les résultats des travaux dans un livre intitulé “Foi et Intifada” publié en 1992 chez Orbis Books. La conférence conduisit à créer un centre permanent et à la création de Sabeel. 



Le centre est situé à Jérusalem où se tiennent la majorité des manifestations avec des participants de Jérusalem, Bethléem, Ramallah et des régions voisines. Dans l’avenir, nous espérons atteindre les chrétiens palestiniens d’une zone géographique plus étendue. Ce travail est déjà entrepris en Galilée où un sous-comité se rencontre à Nazareth et y propose des programmes. 

